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Nous publierons demain une lettre 
très intéressante de Kiel, le chef des 
Métis, ù ses défenseurs.

* u*sk

11 parait que nous ne connaissons 
pas encore le dernier mot des actes du 
barbarie commis par les troupes du 

gouvernement au Nord-Ouest.
Ce n’était pas assez de tout voler et 

de détruire ce qu’on ne pouvait empor­
ter, il fallait encore se porter à des 
actes de cruauté sur les malheureux 
métis tombés blessés sur le clmmp de 
bataille.

Voici, en effet, ce qu'un officier du 
gouvernement, Harold Ross, soldat de 
la polico à cheval au Nord-Ouest, écrit 
sous sa signature au Herald de Mont­
réal :

“ Après la bataille de Fish Creek, 
écrit-il, Astley et moi aidâmes â soigner 
les blessés. Nous primes un air profes­
sionnel, et après avoir lavé leurs blessu­
res, nous leur donnâmes du laudanum. 
Un des gars vécut une demi-heure, un 
autre ne vécut pas aussi longtemps : 
ni l’un ni l’autre ne se réveillèrent après 
Viur dose. Nous fîmes une bonne opéra­
tion auprès d un sauvage cri qui avait 
Je bras cassé. Le seul défaut de notre 
travail est que le bras est courbe de telle 
façon que le sauvage devra se retourner 
pour donner la main à ses auiis (voir 
le Herald du 23 juin).

Voilà donc les gardiens de la paix 
transformés en empoisonneurs, en assas­
sins et, qui plus est, s’en vantant publi­
quement dans l’espoir sans doute de 
monter en grade !

Serait-il possible quo de pareils actes 
de barbarie fussent anctionnés per le 
gouvernement ?

Mais ce serait assez pour soulever le 
reste de la population !

Les Métis que l’on traque comme 
des butes fauves ont bien traité, eux, 
leurs prisonniers : les sauvages n’ont 
pas osé porter la main sur jun ^seul dos 
leurs. 11 appartenait à la Police du gou­
vernement de torturer et d’assasiner lâ­
chement de pauvres blessés ramassés 
tur le champ de bataille.

'Xxc :k

A côté des atrocités commises par les 
troupes du gouvernement sur la person­
ne des vaincus du Nord-Ouest, il e«t 
consolant de voir la conduite magnani­
me des Métis français dans des circons­
tances analogues.mm

, Pendant que la police du gouverne­
ment emprisonnait et torturait de pau­
vres Métis tombés blessé» sur le champ 
de bataille, les Métis, eux, se faisaient, 
au prix «le toutes sortes do sacrifices, et 
même au prix de leur vie,les protecteurs 
des prisonniers contre la férocité des 
sauvages.

Voici comment le Gl be. le grand or­
gane libéral, renu hommage à la généro­
sité de ces braves enfants des prairies, 
qui, bien qu’on les maltraite, qu’on les 
traque partout où ouïes trouve comme 
des bêtes fauves, vienuent de donner en­
core une fois la preuve que l’instinct 
chevaleresque qu'ils ont puisé dans leur 
origine française, ne s’est pas encore 
effacé dans leurs cœurs :

LMS PROTECTEURS DES FEM­
MES SANS DEFENSE

ces pauvres êtres sans défense allaient 
être soumis â des horreurs sans nom.

Cet épisode jette plus d’éclat que tout 
le reste de la guerre. C'est avec grati­
tude que nous reconnaissons combien la 
conduite de ces braves Métis Français 
a été chevaleresque. JJien que lèurs bras 
fussent tournés contre nous, leurs 
cœurs sont restés fidèles aux enseigne­
ments du christianisme et de la civilisa­
tion. Rien qu’ils soient des ennemis 
pour nous, nous ne doutons plus que 
de* * hommes qui se dévouent ainsi à la 
protection des êtres sans défense ne fas­
sent d'intrépide», de courageux soldats, 
dignes d’illustrer toutes les causes a 
laquelle ils croient devoir se consa­
crer.

Honneur à Jean Pritchard et à s i 
petite troupe d'homuies de cœur. ”

*. *3k

Sir Hector Langovin ! les citoyens 
de Québec vous prient de ne pas oublier 
la déclaration faite par vous, de votre 
siège en Parlement, le 10 avril 1884.

Laissez nous vous lu remettre sous 
les yeux :

Sir Hector Lungedn :
i; Eu réponse à Thon, député de Bel- 

lechassc (M. Amyot), je dois dire que 
l'honorable député parle, comme si le 
chemin de fer du Pacifique uo devait 
pas s’étendre dans la province di Qué­
bec. Cette (xt vision doit s 'opérer d* 
Montréal à Québec, dans T intérêt de la 
product: de Québec.

L’infceutiou est de faire du port de 
Québec le terminus d’été du Pacifique. 
Cette extension a été demandée ; le peu­
ple et la presse l’ont sollicitée, et nous 
présentons ces résolutions pour la réali­
ser.

“ Nous proposons donc d'accorder 
80,000 par mille, afin que le terminus 
du Pacifique soit da is le port Jdo Qué­
bec........... Nous pouvons juger des dis­
positions de la compagnie du Pacifique 
par ses paroles et ses écrits. Son prési­
dent a déclaré formellement que l'inten­
tion de la compagnie est do prolonger 
son chemin jusqu’à Québec.

u Cette assurance a été donnée et les 
documents soumis ;\ la chambre en font 
foi........... La compagnie doit êtr.* in­
vestie de certains pouvoirs pour le 
mettre en état do construire une ligne 
jusqu’il Québec, ou d'en acheter une au­
tre. ”

Lettre de la capitale

(De notre correspondant particulier)

Ottawa, 25 juin.
Nous avons eu un magnifique dis­

cours de M. Davies ùpropos d’un item 
de 8300,000 des estimations budgétai­
res que le gouvernement demande pour 
favoriser l’immigration.

M. Davies a fait remarquer que les 
anciennes provinces sout fatiguées de 
dépenser de l’argent pour le Nord- 
Ouest.

Le peuple est fatiguédo voir gaspil­
ler chaque année des centaines de mille 
piastres pour un système politique qui 
n'a abouti jusqu'ici aucun bon résul­
tat pratique. Ces sommes immenses sont 
dépensées pour impression de pamphlets, 
dépenses de toutes sortes pour des 
agents qui bien souvent ne sont pas 
qualifiés et qui nous envoient ici une 
classe d’immigrants qui sont un embar­
ras pour nous. Le sentiment public 
s’accentue de plus en plus contre ces 
folles dépenses des deniers publics jetés 
ça et là sans discernement.

M. Davies a cité un fait hier, qui 
donne une idée du genre d’administra­
tion du département de l'immigration 
auquel présida M. Pop».

Il y quelque temps un certain M. 
Bray, tory fanatique.et dévoué, a pu­
blié un pamphlet d’annonces. C’était 
une entreprise purement commerciale. 
Il a vendit p )ur]$5,Û00 de ces pamphlets 
au gouvernement ; $2500 sont au comp. 
te des terres du Dominion et 82500 au 
compte de l’immigration. Ce pamphlet 
contient soixante et quelques pages 

d'annonces, les cinquuntes autres j ages 
contiennent la louange de Sir John, Sir 
Hector. MM. Popo, Caron et quelques 
autres des ministres, quelques extraits 
des livres bleus et certaines apprécia­
tions sur la politique nationale, en som 
me rien qui puisse intéresser leqiubiic et 
favoriser au moindre’dégréjrimuiigration 
européenne au Canada.vllllv »lu

Plus d’un an s’est écoulé depuis et le 1 M Davies a ridiculisé avec bttu ou? 
1 acinque n a pas encore songé à cons-1 , , . . .. ,
truiro “ une nouvelle liane pour w | ,L‘ suecos cctte I,ame ,lu l,vre 0,1 onligne pou 
rendre à Québec ou ù en acheter 
autre.

.•ter une I 1
.fi

Laisserez-vous, Sir Hector, clore en­
core cctte session sans remplir rengage­
ment solennel que vous ave.: pris envers 

| la province que vous représentez dans 
•le cabinet ?

***

Dès le début do la session, l’hun. M. 
Laurier a proposé la motion que 
voici :

fait des compliments aux ministres. Le 
fait est que pour $5,000 oa peut en 
avoir bien plus qu’ils n’en méritent.

L'attaque de 31. Davies est restée 
sans réponse et sans explication au­
cune. *

C’est uue charge terrible qui a pro­
duit une impression pénible sur la 
chambre et un embarras visible chez 
les amis du ministère.

xc
* *

11 a été question de rapatriement. 31.’‘Que le choix de la route]dc la ligne do 
chemin de for qui doit reîii rMontréal aux 
ports do St Jean et Halifax, pour la- j Chapleau dit savoir personnellement
quelle une subvention de 817,000 par■ J qu’il se fait de bonne besogne en ce 
année pendant quinze ans a été accor- gens par les agents du gouverne* 
dée par une loi de la dernière session, t ,
i • "\r O * 0s 0 * it t II1LUI.•li c. b, soit soumis a lapproba- ] .
lion du parlement." Mîlls 'ful *>nfc-ils ces agents, lui de-

“ La noble conduite des Métis Fran­
çais qui ont expusé leur personne et 
leur vie, vidé leur bourse et se sont 
privés eux-mêmes pour sauver des pé­
rils que couraient leur honneur et leur 
vie les deux femmes, anglais es capturées 
par Gros-Ours, brille d’un vif éclat au 
milieu des scènes toujours lugubres des 
guerres indiennes en Amérique.

Les aventures de Mme Delaney et de 
- Ime (rowanlock sont un enchaînement 
de périls et de mauvais traitements tels 
qu aucune femme Canadienne n’en a 
jamais traversés et-teljqùe notre histoire, 
espérousde, n’en verra plus ù l’avenir.

On frémit en Songeant au surcroît 
horreur et d’atrocité/ju’ellcs auraient 

•ajouter à leurs dramatiques récits sans 
intervention de Pritchard et desessom- 

I*giions les MétD. Engagés dans une 
,ulle commune, dans des intérêts com- 
ïr.uns avec les ravisseurs de ces iufortu- 

n’ont pas cependant pas hésité 
a arréjer le bras de leurs alliés,au grand 
pvnj de leur propre vie, au moment où

Le gouvernement a fait étouffer cette 
proposition.

Y a-t-il, dans toute la province, un 
seul journal conservateur qui oserait 
nier que, si la motion de M. Laurier 
eut été acceptée et si le choix du tracé 
eût été laissé au parlement, Québec eût 

! été sauvé ?

***

La séance d’hier aux communes a 
é:é consacrée ù la discussion d’une 
motion de non confiance proposée par 
Sir Richard Cartwight au sujet 
de la situation financière du Domi­
nion.

. *
Par suite de la longueur du compte 

rendu de la fete nationale publié hier, 
nous avons été forcés de remettre à ce 
jour celui de St Sauveur.

mande un député ?
Il se tourne vers 31. l’ope qui lui 

donne le nom de 31. Lalimc.
Or, ce M. Lalimc ne °’occupe que 

d’une chose : envoyer des émigrants au 
Nord-Ouest ; c’est là qu’il fait toute 
cette grande œuvre de rapatriement que 
les bleus dé.Québçc veulent faire sonner 
si haut. Quant au repatriement dans 
les autres provinces, on sait que le 
gouvernement ne s’en occupe pas plus 
que de l’an 40.

*** ;
Quelque chose de renversant, c’est 

l’incapacité du ministère actuel.Il n’y a 
réellement que deux départements ad­
ministrés d’une manière décente : celui 
de Sir Hector Langevin et celui de M. 
Bowel!. Les autres ne connaissent rien 
de rien et ne sont pas en état de répon­
dre aux questions les plus faciles qui 
leur sont posées. Ça iapp(^|f sur une

plus grande échelle le gouvernement 
3Iousseau. On n’a pas oublié la scène 
de l'année bissextile de 31. Car..n. Hier, 
M. Pope ne pouvait expliquer remploi 
d’un montant de $150,000, et pour 
quelle raison il Retranchera cette année 
ce petit montant.

C”est un spectacle si pitoyable que 
les bleus eux-mêmes en sont dégoûtés. 
Ils ont honte de rester en chambre pour 
assister à une pareille exhibition d inca­
pacité. C’est ce qui explique pourquoi 
le gouvernement n’a eu que 18 de ma­
jorité lors du vote sur le bill d’inspec­
tion générale et 14 seulement sur le bill 
demandant la nomination d'un second 
bibliothécaire. Ces gens-J à en ont par 
dessus la tête.

'.K3k *
A propos du renouvellement du con­

trat du gouvernement avec M. Andrew 
Allan pour le transport des malles, M. 
Langelier a fait quelques remarques 
qui ont furieusement embêté le gouver­
nement. On paye $126,000 pour le 
transport des malles. Ca vaut « aviron 
825,000. On avait raison peut-être au­
trefois de subventionner libéralement 
cette ligne de steamers qui était la 
seule ligne canadienne et qui devait être 
encouragée pur tous les moyens possibles. 
Aujourd'hui qu'il y en a quatre, l *s li­
gnes Dominion, Reaver, Donaldson et 
Ross, le contrat des malles devrait être 
donné par soumission ; ce serait 
juste et plus economique.

officié, assisté par les RR. PP. Drouet 
ot Charles, O. M. 1., comme diacre et 
sous-diacre. On fait beaucoup d'éloge.* 
do la pièce débitée avec l'éloquence 
qu’iuspiro le véritable patriotisme, p/ 
le R. P. Jodoin, qui a été le prédica­
teur de circonstance.

Au bas chœur, avaient pris place S. 
H, lo lieutenant-gouverneur Masson et 
ses aides-de-camp, M. Sheliyn, M. P. P., 
et les notabilités do l’endroit.

Les messieurs ci-après nommés ac­
compagnant Dura épouses ont fait la 
collecte habituelle - MM. F. Fouriiol 
père, M. Giguère, F. Caou. tto et C. 
Turcotte.

lia partie musicale l'orgue, dirigée 
par 31. Lapointe, a été à la hauteur de
l’occasion.

Lès citoyens méritent des félicitations 
pour la façon dont ils ont ornementé 
fes rues parcourues par la procession. 
Il y avait plusieurs arcs do triomphe, 
notamment un en face de 1 établisse­
ment de 31 M. Marsh et Policy et érigé 
par les ouvriers de la fabrique.

Le soir, magnifique spectacle sur le 
terrain Smith. On y a lancé mille et 
une pièces pyrotechniques qui ont paru 
amuser fort la foule qui s’étaient ren­
due là.

Somme toute, fête brillante, succès 
complet, seul succès capable d’indemni­
ser de leurs efforts le» officiers do la so­
ciété.

A part ces b dies choses, la a -iél • de 
St-Sauvcur en fait aussi de bonnes puis­
qu’elle encourage di s es deniers les co­
lons «lu lac St Jean, l'haquo aimé * elle 
paye eu secours à. cas pionuierode la forêt 
une somme a^sez rondo pour I nr f’.ici 
liter la rude t fiche à nt reprise. ■ Il lie 
faut pas chercher ailleurs la clef de scs 
exploits.

Une démonstration comme celle d’hh.r 
est j u exploit que mérite d’être m* 
gnalé.

Formulons un vœu de patriot * on 
terminant.

Dan» ccquartier, lus démonstrations Souhaitons que déformai' 1 - Cana 
sont toujours grandioses, « t à présent, J dims de la ville, de Et Sauv« ur, de 
c’est une banalité que de dire en par- Lévis, etc., s’unissont pour célébrer di- 
lant d’une fête quelconque ù St Sauveur gnomon t um fête qui, après- tout, doit 
<jue le succès a été immense. j avoir pour objet principal d • <jon>it ror

Eli î bien, nos charmants voisins sout l’union de- ('anadiens-fiançai.s et n'eu
faire qu’une seule et iiiôm • fatnill * 
'fous ensemble, les Cann lions-fiançaD 
et la main dans la muiti !

plus

***
i* •fanOn dit que, malgré I.-s remarqu 

tes en chambre il y a quelques jours 
par 31. Laurier et la réponse do S i- 
John, RM c-t encore aux fers à Regina 
et tout à fait misérablcm nt tenu dans 
sa prison.

Lu fete ‘ ‘I a St Sau­
veur

- -

ACTUALITES

parvenus à dépasser l'attente générale 
de la population, exigeante pourtant 
parce qu’on l’a gâtée par mainte* cere­
monies pompeuses. La journée de mer­
credi a été célébrée à St Sauveur d'une 
façon éclatante. I

Tout lo monde, en habit de gala on* M r„ , . ,r T , „ .... 4 . Mgr Lâché, évêque de St Bomfacc,en uniforme de circonstance y a pris ! ,* Ik .. 1 ... , •, / . ! est arrive en c tto ville ce matin par
juirt. L clan a été general, 1 train a le Montré d% où il avait pria pa-tag à 
gagné toute la population et la démon - Trois-Rivières.
t rat ion est devenue universelle. Enfants ! ---------
cupables d.' suivre un dr:M, an, gan-»iis j,, ’''honorable ju, • I Wni.-r. d, !..
à peines Sortis ^1 cufanco, fillettes au Lt M.v sa rosidenco do campagne 
blanc corsage, hommes mûris par le tra- ïî rthier,comt/-d" M.mtmagny.où il pas- 
vail, femmes que l’fige respecte encore, 'ora le temps des vacances.
vieillards inclinant*vei\s la tombe,grami 
mères traînant péniblement leurs soi­
xante ans, chacun en était, la poitrine 
décorée du ruban tricolore et de la 
feuille d’érable. (J est dire que la pro­
cession n été considérable : ajoutons 
que les éWniards,le,4 chars allégoriques, 
les personnages historiques, donnaient 
un surcroît d’éclat à cet immense défilé. 
On ne so lassait pas d’admirer, haute* 
ment. La cavalerie, organisée au prix 
de beaucoup d’efforts par M. N.O.Rue), 
a‘particulièrement attiré l'attention des 
spectateurs. Mentionner spécialement 
quelques-unes des autres associations 
qui figuraient dans les rangs, serait une 
injustice. Los unes ccfmmc les autres 
avaient rivalisé de zèle et méritent éga­
lement des compliments.

Après la procession, ù 10 heures,a eu 
lieu la messe de circonstance. L’éirliw» 
était décorée d’une façon ù la fois sobre 
et élégante.

Le R. P. Boissonnault, O. M. I., u

lies bateaux de la compagnie du Ri­
chelieu commencent à nous amener de* 
touristes en grand nombro.Sur ce point, 
ouest un peu en retard sur lc> années 
passées, par suites des basses températu­
re presque constantes du mois de 
juin.

Hier soir, le 3Iontréal était chargé 
de voyageurs ; toutes les cabines avaient 
été retenues dès le départ de Montréal.

La chambre de» communes en An­
gleterre s’est ajournée au 0 juillet Jour 
permettre aux nouveaux ministres de se 
faire réélire dans l'intervalle.

M. l'abbé Brucliési était à Borne au 
commencement de juin. Le 8. il a as­
sisté ù la messe de Léon XIII, et il a 
ensuite été présenté à Sa Sainteté.

M. Bruchési est attendu au Canada 
au commencement «le septembre.

Nous regrettons vivement d’appren­
dre que notre ami, M . Napoléon Legen­
dre, vient de perdre son père.

0966



l’ELECTEUR

î ch nu 1res du gouvernement local î Le Canadien nie que la compagnie 
font tous à Montréal. I du chemin dicter du Nord doive des ar­

rérages au gouvernement local.
31. DorvnL chef de la brigade du feu.) c

est mieux.

Ce u’est pas l’équipage du Napoléon 
III qui s'est mis pu grève, hier, mais 
bien les ouvriers-menuisiers.

Ils ont été immédiatement rempla­
cés .

L : Canadien dit que le Grand-Tronc 
est tu et à vendre le chemin de fer du 
nord au Pacifique ou au gouverne­
ment.

les dignitaires des sociétés, le club de 
Crosse et les principales familles de 
Montmagny.

Dans le même temps, il y avait ail­
leurs une soirée dramatique qui a eu uti 
vif succès sous tous les rapports. Les 
amateurs se sont surpassés.

Au Palais

Pour faire pièce à nos dénonciations 
des horreurs commises par les troupes 
du gouverhement au Nord-Ouest, le 
Courrier du Canada proclame que cette 
campagne militaire a grandi le Ca­
nada.

‘‘Le nom du Canada est certainement 
plus célèbre, disait hier soir l’organe 
de Sir Hector, plus glorieux aujour­
d'hui qu’il y a six mois. Ou s’occupe 
davantage de nous et on nous apprécie 
plus haut, qu’avant les troubles. Nous 
avions donc raison, il y a quelques se­
maines, d intituler un do nos articles : j 

4 Tri?fce cause, heureux efiets.”

Le ballon qui a été en partie détruit, 
mercredi, avait coûté $2,000.

Il avait 40 pieds de circonférence et 
était fait de la soie la plus riche.

La corporation de Québec,
intimée

L’appelant, citoyen de Montréal, fut 
arreté par un agent de police, dans la 
cité de Québec, sur l’accusation d’y faire 
des actes de commerçant de passage 
(transient trader) sans avoir au préala­
ble pris une licence pour cette fin.

Il fut logé à une station de police en 
attendant la prochaine séance de la 
cour du 11 ^corder.

En attendant son procès, il pouvait
, Les fêtes du 25c anniversaire au s6-1 obto!,ir *>“ tarissement en donnant un 

C est cela ! Quand à l’avenir nous mitmiro «le Trois-Rivières ont été ma-1 cautionnement, «u en prenant la licence 
reprocherons au gouvernement d’avoir jgnifiques. Mgr Lafièche, Mgr Taché, niqu’--*.

Lundi dernier, eu publiant le voto 
pris A la chambre des Commuues sur 
l'amendement de M. Charlton aux réso­
lutions du Pacifique, nous avons omis 
par inadvertance une dizaine de noms 
d ms la liste des votants de l’opposition: 
ceux de MM.DaviSjFairbank,Fisher,Fle­
ming, Forbes, Geoffrion, Gillmor, Guay, 
1 Iorley ut 1 loi tou.

Nous réparons aujourd’hui cette er­
reur.

1t. PrcilE,
Appelant.

et

Appel fut iuterjeté A la cour Suprê­
me du jugement de la cour du Banc de 
la Reine, et le jugement de cette der­
nière a été confirmé par la cour Suprê­
me, le 22 du courant, et l’appel ren­
voyé avec dépens.

MM- Larue, Angers et Casgruin, 
Proc, de l’Appelaute. Geo. Irvine, C. 
11., conseil.

L. G. Baillurgé, C. B. pour la Cor­
poration.

MM. Pelletier et Chouinard, con­
seils.

bengalc do toutes teintes, chandelles ro- 
mûmes a multiples effets, tout y était 
jusfju au traditionnel pétard <,ui ajW

LE SECRETAIRE DE RIEL

provoqué cette guerre civile qui dure 
depuis bientôt trois mois, les orateurs 
et i s écrivains conserva tours nous ré­
pondront que les conséquence* de cette 
gURre ont été d :.*» plus heureuses pour 
le pays !

part.
Nous sommés forcé de remettre 

d ‘tails à demain.

évêque de Chicoutimi :

Le Courrier du Canada publiait,hier, 
un article du Pictorial World do Lon­
dres qui se termine comme suit :

“Jusqu’ici la Reine et le gouVcrucinen 
de la Reine ont dédaigné ces milicien.*, 
du Dominion qui ont donné aux autori­
tés militai rts impériales une leçon dans 
l'art de fa tjuerre) leçon qu'elles de­
vraient prendre à cour pour le lien de 
l’Aiijlctcrre. ” St Placido.

Ceci n’est pas exact. ( Petite KiviO
Les miliciens «lu Dominion n’ont Isle aux Cou 

rien appris aux autorités militaires im- Eboulcments
périales. Ils n out fait que suivre le no- : St lrénée......
ble ex tuple des soldats anglais qui,après Malbaie...........................
avoir réussi A écraser par le nombre 
çettopetite poiirnéo de héros qui reven- I St Siuiéon, 
diquîiieut uqs droits en 1837, promené- j 
rent partout la torche incendiaire, fai- i 
tant disparaître jusqu'à la dernière tra- j LA ST JEAN-BAPTISTE A 3IOXT- 
ca du beau et grand village de St Eus- ! 3IAGNY
tache.

une foule do prêtres distingués, les j. donner un cautumucment,
principaux citoyens de Trois-Rivières et P1^ une licence et lut libéré. En 
au moins 150 anciens élèves y ont pris j rpIi>i'leraU(,n («e 1 obtention de ^ cuite

' licence, il ne subit pas son procès dc- 
jes j vaut la cour de recorder et ne demanda 

j pas à le subir.
De suite, après sa mise en liberté, il 

i intenta contre la corporation de Québec 
I une action en dommages au montant 
; de $5,000, pour fausse arrestation c*t

tait son înoAhnsif fracas à h bruyante
gai»tü de tous, jeunes comme vieux. L,. 
foyer do Jllmiunation était la belle pe. 
louse de 1 hotel Lisette. La fête a duré 
jusqu à minuit. Le jeune M 
mérite nos félicitations pour' le sucet
ü” “* »-»•

INCENDIE
Mardi soir il y*a eu un commencement 

îueüStnValiere2 GaSpard G^'>.

üue lampe venait de faire explosion 
Unus sa chambre à coucher et le feu s'é 
tait communiqué aux tapis.

Madame Germain, -ardant tout sou 
sang-froid, s empara de la lampe et h 
jeta dans dans la rue. 1 1

On réussit ensuite à éteindre le feu
qui s était communiqué aux tapis et aux
boisurcs de la chambre.

Montréal. Il avait du talent et était accident

jd’un caractère original et aventu- Le docteur Brochu a été app -lT 
reus. I manche soir, auprès do madame De.^

U s’oét lancé duns l’insurrection du croisulles, dciucuraut A Hcdleyvillo et 
Nord-Ouest et Riel 1 a nqmmé son se-! femme d’un soldat appartenant à ^ 
crétairc. Il a fait son testament au coin-j batterie de Campagne.

Voici le testament du secrétaire de 
Riel, M. Philippe Garnot. Ce n’est pas 
un Métis, comme on le croyait, mais 
bieu un canadien-français. Il est le fils 
de M. O. Garnot, avocat de Winnipeg, 
qui était lui-même secrétaire do liiel en 
1S70.

Philippe Garnot a fait sou cours d’é­
tude commercial au collège Bourget, A

ITINERAIRE

de la visite pastoralo de Mgr Racine, J remboursement des $00 payées pour le
coût de sa licence, alléguant qu’il n’a­
vait fait aucun acte pour lequel il pût 
être astreint à prendre telle licence 
et que l’agent de police étant

.juin 21 22 23
u

9 23 24 25
U• 25 26 27
il• 27 28 29
tt• 29 20
R 30 1 juil.

.j nil. •> •>0 4
u• 4 0 6

6 7
((* 1 S 9
u• 9 10
II 10 il

un employ* de la corpora-

La conduit i étrange du gouvernement
VJ VJ

au sujet du procès de Kiel arrache à 
YEvénem nt} journal conservateur, les 
remarques que voici .

* “ Nous publions dans une autre co­
lonne le compte-rendu d’une assemblée 
préliminaire tenue hier, pour venir en 
aide aux défenseurs de Riel dans les pro­
cédés qu’ils auront à adopter pour pré 
parer sa cause.

Nous avions compris que le gouver­
nement ferait les frais de cette défense, 
et i1 devrait les j i 't. // tient pour ainsi 
dire Riel ou secret/ enp'c’iilnt même de 
voir sa /unme et scs enfant*. Le pro­
cès qui va avoir lieu est un procès poli­
tique, en ce sens que. la culpabilité des 
aecusés peut être atténuée par les cir­
constances qui ont précédé la prise tés de St Michel et de Fraserville figu
d'armes des métis. S' il est vr*i quils 
étaient menacés d expulsion par les re­
quins de la haute spéculation, et décra- 
sentent par la police montée, il faudra 
en tenir compte, non jour justifier l’in­
surrection, mais pour mitiger le châti­
ment.

Il \j a beaucoup d'obscurité dans 
cette affaire dr 1 ouest”

A Montmagny, la population a pa- 
1 triotiqueiuent fêté le 24 juin. Tous 
ceux qui étaient présents en sont reve­
nus enchantés ; le succès a même dé­
passé l'attente.

11 y eut messe solennelle, avec ser­
mon magnifique par M. l’abbé Louis 
lYiquef/cu îc.La quête faite par fut M.A. 
Bélanger, avec 31 me C. E. Mercier ; 
M.Louis Dupuis et Mme A. J. Bender; 
A. Talbot, avec 3111e M. L. Dufresne ; 
J. C. L il lois et Mlle E. Beruitchez. 
La procession, interminable, défila 
entre doux haies pressées de spectateurs 
où figuraient pour le moins une couple 
de mille étrangers. Les deux corps 
de musique de Fraservillo et de Mont- 
magny égayaient la marche. Les socié-

tion, cette dernière était responsable des 
dommages résultant de cette arresta­
tion.

lia corporation plaida (pie ce.ttc ar-

tant que d après la loi organisant la 
force policière de Québec, elle n’avait 
pas de contrôle sur les actes des agents 
de police.*, t ne pouvait être responsa­
bles de ce» nctc-s.

Après preuve,la Cour Supérieure con­
damna la Corporation à payer $150.00 
de dommages à 31. Fiche.

Appel de ce jugement ayant été in­
terjeté à la Cour (lu liane de la Reine, 
cette cour renversa lo jugement de pre­
mière instance, et renvoya l'action avec 
dépens. (M. le juge Ramsay dissen­
tients,)

M.Fiché appela ù la cour suprême du 
jugement de la cour du Banc de le Rei­
ne. Le 22 courant, la cour Suprême a 
confirmé le jugement de la cour du 
Banc de la reine, et renvoyé l’appel avec 
dépens.

MM. Maclarcn, Lect,Smith et Rogers 
pour l'Appelant, J. Doutre, C. R. con­
seil.

L. G. Baillargé, C. II. pour la'corpo- 
r&tion ; MM. Pelletier et Chouinard, 
conseils.

acci-

TEMPERATURE

Walter H. Smith, de 3Iontréal. pu­
blié 1’almanac de Vcnnor et dit que la 
phase do temps frais va être suivi d'une 
période do chaleur, accompagnée de 
troubles électriques dans l’atmosphère 
en Canada., et d’ouragans aux Etats- 
Unis.

Il ajoute (jue juin se terminera et 
juillet commencera dans une phase île 
temps frais.

. menccment de la révolte et il l’a envoyé 3Iadame D >croi.-.elles a eu une aiu. 
à sa sœur : Le voici : ; que de nerfs de {dus sérieuses, eu au.

“Je soussigné Philippe Garnot, clerc j prenant que son mari avait £été victim**
! du conseil du gouvernement provisoire j d’un accident qui devait lui coûter la 
I de la Saskatchouan, étant sain d’esprit vie.
et de corps, mais me voyant à la veille j 31. Roy, capitaine de la compagnie à 
de faire face à un ennemi qui vient ici laquelle appartient Descroiselle». assure 
afin do nous ôter nos droits, ai fait mon qu'il ne lui est arrivé aucun 
testament de la manière suivante : ! dent.

“ Je lègue à dame veuve E. N. Four­
nier, de Montréal, la terre à laquelle 
j'ai droit, pour son usage et bénéfice,ou 
pour ses héritiers pour toujours et 
j’inclus la lettre du gouvernement 
qui donne la description de cette 
terre.

“JJ'aimerais cependant, si elle le juge 
! à propos, quelle s'y établissô,ou y fasse 
établir un de ses enfants. Je lui lègue 2 

i chevaux que j’ai et qui pourront être 
identifiés ici ; et de plus tout mon mo­
bilier qui se trouve dans une maison de 

! la ville (le Batochc. De plus une eréan- j 
ce de $49 et une autre de $38 «nie me | . .
doivent M M. X. et Z. Je lègue de plus ! hta,t Iv.tat.oii lu 
à dame E. N. Fournier deux droits VCUI ‘. V, Ç^r,tl ''I’ lli I)0 
d'enfants mineurs (suivent les noms) j 
pour lesquels droits j'ai déjà payé ( 
les sommes respectives de 5 A 600 dol­
lars.

“N’ayant pas le temps défaire l’inven­
taire de mes biens, car je crois que la 
bataille va commencer, jo lui lègue en­
core tout ce qui m'appartient et lui de­
mande de recevoir cela comme un 
faible témoignage de ma reconnais­
sance.

Signé A St Antoine le Sème jour de 
mai, dans l’année de Notre Seigneur 
1885.

Ph. Garnot.
Témoin):

Napoleon Gareau.

M. Garnot recommande ensuite à ma­
dame Fournier un des fils de celte der­
nière, auquel il s’intéresse particulière 
ment et qu’il affectionne beaucoup et 
fait ses adieux A la famille,

Dîne J. B. Renaud,

Nous lisons dims le (Quotidien d'hier 
so’r :

Appelante.

La corporation de Québec,
Intimée.

Par son action, feu M. Renaud rê­

vaient dans cette belle parade en corps, 
avec bannière ; mentionnons aussi le 
club de crosse de Fraserville en grand 
costume et avec bannière.

Tout s’est passé paisiblement.
Décoration superbe des rues, surtout 

dans le quartier-ouest, qui est eu ma 
joiirc partie celui de la classe ouvrière.

La procession a superbement marché ' clamait un fort montant de dommages 
sous la direction de M. P. A. Choquet- qu’il prétendait avoir été causés à ses 
te, commissaire-ordonnateur, et de son propriété?» situées rue Priuce-Edouard, 
assistant 31. Fortimat Bernier. A Québec, A raison de la construction et

Le char des pompier», avec M. A. de la mise eu opération du chemin de 
• Le II itness annonce que la session j Rousseau pour chef,était bien réussi, de i for alors appelé 41 chemin de fur de Qué 
leja été très longue et que lus réso- même que celui du petit St Jean Bap- bec, Montréal, Ottawa & Occidental, ’’ 
ions soumises par le gouvernement tistc, personnifié par le jeune Albert Fi- alléguant que la corporation avait illé-

A3NOXCES NOUVELLE»

a dé 
luti
ne rencontrant pas les vue» des députés 
de U Nouvelle-Ecosse et de la province 
de Québec, le gouvernement retirera ces 
résolutions.

“ Les tir putes des deux provinces men- 
tionnéiS sont tous fai'dables au tracé de 
M. Light et ne veulent pas de. la ligne 
proposée par M- Rope.

Lo très révérend 31. T. E. Hamel, 
recteur de l’Université-Laval, est arrivé 
de Montréal hier matin.

Parlant Mu n< uveau cabinet anglais, 
e correspondant du Slur dit :

“ 11 est difficile de prendre le nou­
veau cabinet au sérieux, on eu fait des 
gorges chaudes. Churchill secrétaire 
pour l'Inde ; le duc de Richmond, un 
grand propriétaire foncier, président de 
la chambre de commerce ; l’honorable 
M. Smith, riche agent de journaux, mi­
nistre de la guerre; lord G. Hamilton qui 
n’a jamais vu un bateau de guerre, pro 
mior lord de l'amirauté ; lord J. Manners 
qui avait si mal dirigé les postes sous 
Rcaoonsflcld, refait maître des postes ; 
sir W. Hart Dyke, une nullité, secré­
taire pour l’Irlande ; toutes ces nomina­
tions ne seraient quo drôles si les titu­
laires n’étaient pas préparés A tout su­
bir pour garder hjpouvoir.”

set,’un joli enfant dont le père avait lui- 
même vu à la décoration du char,traîné 
par deux chevaux blancs.

Il \ eut discours par le fondateur 
de la société, 31. James Oliva ; 31. J. 
B. Pouliot, président de la société de 
Fraserville ; 31. C. Caron, président A 
1’Islet ; pour St Michel, le président 
était représenté par 31. F. A. 3Iercier. 
Le Dr IIudon,maire de Fraserville ; 31. 
N. Bernatehez, 31. P. P. ; 3131. P. A. 
Choquette, A. J. Bender ont aussi 
porté la parole, ainsi qu’un Canadien 
résidant aux Etats Unis depuis trente 
ans et qui parle très bien, 31. J os Le­
tourneau.

Dans l'après-midi, les habiles joueurs 
de Crosse de Fraserville firent uuc très 
belle partie.

La musique do Fraserville, qui joue 
très bien, ira presque pas cessé de sc 
faire entendre du matin au soir,do même 
que celle do 3Ioutmagny, aussi t rès har­
monieuse. Dans l'après-midi, la pre­
mière donna une aubade chez le prési­
dent M. Ja«acs Oliva et chez 3131. P. 
A. Choquette, A. E. 3Iiehon et autres.

L’illumination k la veillée,bien qu’in­
complète, était eueoro très belle A voir, 
èlalhcurouscment, le feu d’artifice, qui 
avait coûté un prix assez élevé, a été A 
peu près manqué. Les musiques’station­
naient chez 31. le Dr Blouin, qui avait 
richement déooré et illuminé A profu­
sion son parterre ; il avait invité tous

A vendre—Cyrille Tessier.
La compagnie Maritime et Industrielle de 

Lévis.
Bazar ù Fraserville—K. X. L. Blais, l'Ire. 
Excursion K Boston.
Avis public—Gingras, Langlois a Cie. 
Loterie nationale—S. E. Lefebvre.
Avis—Adolphe Gagnon.
Vient do paraître.
A vendre—Magloiru Bnillargcon.
Analys de la célèbre bièro et |K»rter Labatt 

—N. V. Montreuil.

AU BAZAR

hier soir en fa- 
_ i populaire:

Libéral..............................1019
Conservateur................... 995

LE CIRQUE II A ENTAI

Co cirque, le plus grand du monde 
entier, sera à Québec le 31 août et Ic­
ier Septembre.

NOUVELLES DE LA MALBAIR

M. W. II. Kerr, C. R., de Montréal, 
est arrivé à sa résidence d’été, à û 
Pointe au Pic, mardi.

—M. et Mme D. Ford, de Montréal, 
sont A l’hotel DuBerger.

—M.E. B. Spaulding et sa famille, 
de Québec ; madame Robert Cowan et 
sa famille, Mlle Lawder, madame Nor­
ton et sa famille, de llontréal, sont a:- 
rivés à la Pointe au Pic.

—M. lo Dr Johnson et sa famille, de 
Montréal, sont arrivés au Cap A l’Aigle'
mercredi.

QUEBEC-CENTRAL

gaiement permis la construction de ce 
chemin dans la dite rue.

A l’argument, la Corporation plaida, 
entre autres moyens, que oe chemin 
avait été construit et était exploité par 
le gouvernement de Québec, en vertu 
d’un statut de la législature de Qué­
bec : quo lo gouvernement ayant ac­
quis la propriété de ce chemin, avait, 
par le dit statut, décrété qu’il le cons­
truirait dans la cité Je Québec, aux 
endroits A être choisis par le lieutenant- 
gouverneur en conseil, et que lui, le 
gouvernement, indemniserait les pro­
priétaires riverains qui souffriraient 
par la construction et la mise en opéra­
tion du chemin. La Corporation allé­
guait aussi que ses pouvoirs sont su­
bordonnés A ceux de la législature et 
quelle n’avait pas le droit ni le moyen 
d’empêcher le gouvernement de faire un 
chemin dont la construction avait été 
autorisé par la législature.

La cour Supérieure condamna la cor­
poration A payer A M. Renaud un mon­
tant de dommages excédant $6.000.

La corporation ayant appelé do ce 
jugement A la cour du Banc de la Rei­
ne, cette dernière cour renversa le ju­
gement de première instance, et renvoya 
l’action avec dépens, pour la raison 
principale que la corporation ne devait 
pas être tenuo responsable d’un acte 
qu’elle ne pouvait cmj>êcbér. (M. le 
juge Ramsay dissenticritc).

NOUVELLES LOCALES

AUJOURD'HUI 20 JUIN : SS.Jean ci Paul. 
—Lever du sob-il à 3 h. 58, coucher A 7 
h. 38.

Pleine lune demain matin A (ï heures 18 
m.

Quarante-Hcnres demain A Broughton. 
Temps : variable et tiède, bonne brise de 

S.-O.—Thermomètre ; 15 5 .

AU SEMINAIRE

Nous apprenons avec plaisir que le 
fils de l'hon. EJ. llémillard, C. L.,vient 
de remporter la médaille du PapeS. S. 
Léon XIII au plus méritant des deux 
années de philosophie. C’est M. Gusta­
ve Rémillard, élève (le philosophie ju­
nior, qui a obtenu cette honorable pri­
meur.

* [fbte‘.de nuit a l’ile

Hier soir, le Bout de l’Ile était en 
feu. La veille, on n’avait pu compléter 
le feu d’artifice par suite du mauvais 
temps. Cette fois, c’est la jeunesse ca- 
nadienne-franyaise en villégiature A l’Ile, 
ayant A sa tête un vaillant petit capitai­
ne dans la personne de Master Joseph 
Lbrangcr, fils de l’hon. T. J. J. Loran- 
ger, qui, avec l’ardent concours de leurs 
camarades anglais, ont fait les frais de 
cette charmante fête de nuit. Feux de

Nous annonçons dans une autre co­
lonne les nouveaux arrangement d’érJ 
de cette importante iigne. A partir 
lundi prochain inclusivement, des va- 
gons-palais-doctrois combinés feront le 
service entre Québec et Springhild sans 
transbordement. Le Québec-Central est 
aujourd’hui la ligne la plus rapide et la 
directe entre ces deux points. Les pas­
sages prenant A Québec le rapide de 2 
h. 15 arriveront A New-York le We* 
main rnaiin A 11 h, 45.

LA NOYADE DU RAPIDE DES QUINZE

Ou a reçu A Ottawa des détails au 
sujet des sept hommes qui se sont noyés 
dans les rapides des Quinze, il y a deux 
semaines. Voici leurs noms : Robt
3Iartin,un du nom de Somerville,Burns, 
Kealÿj Côté et un autre individu dont 
le nom est inconnu. Comme on l’a déji 
annoncé, leur embarcation a été entraî­
née par lo couraut. La chaloupe a été 
mise en pièces. Les corps des victimes 
n’ont pas encore été retrouvés.

ENQUETE DU CORONER

31. le coroner Belleau a tenu une en­
quête hier matin sur le cadavre de M. 
Kirouac et uu verdict de trouvé noyé * 
été rendu. Après l'enquête un libéra a 
été chanté A l’église St Roch et le 
davre a été inhumé au cimetière H 
Charles.

CHAPITRE D’ACCIDENTS

Mercredi matin, vers 5.30 heures, le 
bateau-passeur le South, capt. ILrras, 
a été le théâtre d’un bien pénible acci­
dent, au quai Finlay. U11 jeune homme 
de 22 ans et célibataire, Hector J^aflain- 
inc, qui fait partie de l’équipage du va­
peur, s’est fait broyer une jambe dans 
les machines qu’il était alors en tram' <­
huiler : l’ingénieur, n étant pas avern 
qu’il fût IA et ayant reçu le signal, avj* 
mis les machines en mouvement 
malheureux fut ensuite précipité par * 
olioc dans la cale.



r. ELEC TE UK

Chose extraordinaire, il no perdit pas 
connaissance et appela au secours. Ses 
cris désespérés lurenr entendus et on 
accourut le relever. Une fois à. Lévis, il 
fut transporté chez scs parents, dont il 
est le seul soutien, et reçut les soins des 
docteurs Laflcar et Zacertc, qai sont 
d’opinion qu’il faudra faire famputa­
tion de la jambe. #
_Un autre accident terrible est arri­

vé prés de la gare de 1 Intercolonial à 
Lévis, dans la journée de mercredi. Un 
chauffeur du Québec-Central nommé 
Rousseau et figé d'une trentaine d’années 
s’est fait prendre une entre locomotive 
et une palissade et. a été pour ainsi dire 
broyé. Ce malheureux, qui est célibatai­
re, demeure à Sherbrooke. 11 est dans
un bien triste état.
_Enfin un troisième accident est ar­

rivé mercredi au bassin de carénage, à 
St Joseph de Lévis. Un ouvrier nom­
mé Win Joyce a été ébouillanté.

VACANCES

La distribution do prix au couvent 
le Jésus-Marie à St Joseph do Lévis a 
lieu aujourd’hui.

ECHAPPEE DE L’ASILE

Grande
Attraction !

Vers le 15 avril prochain nous tmnsj*>r 
ferons le siège do nos affaires dans nos nou­
velles bâtisses, coin des rues StrJean et St- 
Stnnislas, Haute-Ville, qui subissent ac­
tuellement des améliorations considérables.

Afin d’effectuer une grande diminution do 
notre assortiment do PIANOS, HARMO­
NIUMS, etc, etc., etc., et no pus exposer nos 
instruments A subir des dommages duns le 
déménagement, nous ferons d’ici au 15 avril 
les réductions suivantes qui sont wins pré­
cédent :

Urauds Piano» CarreN
do 7 J octaves, bois do rose richement finis, 

charpente en fer, etc., etc.
PRIX REGULIER 150.00 VENDUS 

POUR 250.00

TRAVERSE
DEST-ROMUALD ET DESILLERY ■- I üiriie ^ lia ii

7K ji
99VAPKUK LE1

Capitaine Dosrochers 
Le* ,rfe LUNDI lo 11 MAI, jusqu'i 

nouvel ordre (le temps et les circoostaucei 
io permettant) le trajet so firs contrat* suit : 

De Québec. De SURoiruuId.
fi 00 a in 5 15 u m
9 00 a m 8 00 a m

11 30 u m 10 00 a iu
2 00 p m 1 00 p m
4 30 p m 3 00 p m
6 15 p m 5 30 p m

DIMANCHE
De Québec, Lo St-Romuald.

1 30 p m 2 00 p m
3 00 p m 5 30 p m
6 0G

___ _________

■nie de Navigation du 
‘ichelieu et d’Ontario

LIGNE DE LA MALLE ROYALE
KXTM

UITKISKC et MOJTTltKAJL

rz% i

B’ianos fruits
Richement finis, charpente en fer, 3 corde g 

ete. etc etc.
PRIX REGULIER’Woo VENDUS 

POUR 250.00

Magasins neral
° DE GltON

Lo soussigné a 1 bon leur d'informer ses 
amis et le public en général qu'il a ouvert un

__ . magasin général gros
fis «*mmu ci sus prés de la Banque de Québec, à la Basso-

Pour maisons, de 120.00, vendus pour G5.00 , ville, ou il tient constamment un stock con-

\Tac jeune femme 
i-: Gaq é. s’est échapj 
de Beau port.

LE SAUMON

Comment se fait-il donc quo l’on nous 
fait payer le saumon quinze ccutins la 
livre, lorsqu’il se vend en bas huit con­
tins seulement la livre ? .

DEMANDEZ les savons médicinaux du 
Dr Perrault qui guérissent toutes 
les maladies de la- peau.

En vente \ la pharmacie du Dr Mac- 
kay, 42 rue de la Fabrique.

1 an.
JEUNES O ENS LISEZ CEC J •

La Voltaic Belt Co., de Marshall, 
Michigan, offre d’envoyer à l’essai pour 
30 jours leurs célèbres ceintures élec­
triques toutes personnes jeunes ou 
vieilles, souffrant do délibité nerveuse, 
yirtede vitalité et de force et aussi de 
rhumatisme, névralgie, paralysie et au­
tres maladies. On garantit le rétablis­
sement complet de la santé, la vigueur 
et la force. Il n’y a donc pas do ris­
que puisqu’on accorde 30 jours d’essai. 
Ecrivcz-leur de suite, et on vous enverra 
gratis un catalogue illustré.

Orgues Harmoniums pour églises, très puis. ' gidérnbîo d’épiceries de toutes sortes, de pro- 
de 18 ans, venant 1 -auts, de 400.00 vendus pour 200.00. | visions, de quincaillerie, pointures et huiles
jpéc hier de l’asile I Phuidfe et Harmoniums de seconde main ac- | de toutes sortes, de ferronneries, de produits

cessibles pour toutes les bourses.

Ettsique eu Fouilles
Morceaux de 25c. vendus pour 12 J. La n*4- j 

me réduction est faite sur tous les mur. 1 
ceaux de différents prix.

't Hacliincs a Coudre
De différentes marques de 50.00 ven­
dues pour 30.00 et garanties pour 5 ans. 
Superbes machines à coudre de secundo 
main vendues jK>ur dix piastres et plus.

Hacliônc» u Tricoter
Aussi à prix spécialement réduits.

Bernard & Allaire,
EDITEURS DE MUSIQUE,

No 6 rue La Fabriques, Québce.

PL--' .
m

DECES

A Roxton-PoRt!, comté ds Sheffcrd, Fran­
çois-Xavier Legendre, i\ l’Age de soixante- 
quinze ans.

Annonces Xouvcllc»

A VENDUE

Cette belle propriété, la résidence 
de John Burroughs, écr., située A

mm Sto Foye, spacieuse, commode, 
comprenant deux safes, poêles 

russes et toutes les commodités modernes, 
ivec jardin, écuries, grand hangar, etc., etc. 

S adresser A
CYRILLE THSSIER, écr., N. P.

26 juin lm 3f{»»

ÏA COMPAU.ME
MARITIME et INDUSTRIELLE

DE LEVIS
mettra deux bateaux «ur la ligne de 1 1 le 
d Orléans l'après-midi de dimanche et lundi, 
ri le temps est beau.

Le vapeur 17ga fem I« tour de File d'Or­
léans mardi, laissant le quai Champlain A 1 
heure P. M.

2C juiu 2f

iUZAR A FKASBRV1LLE
Itivière-<iu-Loup

I-E 15 JUILLET

------- -------------'* . . .

Compagnie de navigation a 
vapeur du St-Laurent

JLe steamer 46 St. Tawrcnce”
(Capt. Barras)

partira du quai St-André Unis les Mardis et 
Vendredis, à 7 h. 30 du matin, po ur Chi 
coutiini et la Baie des Ha ! Ha I et tou­
chera, aller et retour, A la Baie St-Paul, 
A II le aux Coudres, aux E Roulement», A la 
Malbaie, A la Rivière du Loup, A Tadousac 
«t A l'Anw* St—Jean.

Pour plus amples détails, s adresser arf bu­
reau de la compagnie» quai St-André.

A GABOURY, 
Secrétaire.

22 avril

Poeles a l’Huile 
Poeles a ’Huile!

Un appel chaleureux est fait au public de 
favoriser ce lwzar, que Sa Grèce Mgr l'Ar- 
chevéque do Québec a bien voulu autoriser, 
et dont le profit est pour venir en aille A la 
construction d'un hôpital dans cette localité.

Le> personnes charitables qui désireront 
contribuer A cette bonne œuvre sont resnee- 
nousemcnt l,ntes do préesntor leur offrande 

aux dames organisatrices ou an soussigné.
Mme \ ve i)r Hudon, présidente ;
Mua* J. B. Pouüot, vico-présidente.
Mmes Horace Hudon, F. X. St-HiJnirc

Le» Favori» Populaire*
LE FLORENCE, avec compar­

timent A cuisine pour les fers.
FAIRY QUEEN, avec compar­

timent A cuisine.
SUMMER QUEEN, avec com­

partiment A cuisine.
OEM, avec compartiment A cui­

sine.
POELES A LAMPES.
RECHAUDS pour fers A repas­

ser. s'adaptant A toutes les lampes.
N’achetez pas avant d’avoir vu 

l'assortiment du
Cl D’HUILE ASTRALE

Hui.c » • • ale ut Canadienne 
livrée dans toutes les por* es de 
la ville.

J NO. F. HOSSACK,
56, rue la Fabrique.

de pharmacie : on tin mot. (lotoutos 
marchandises ou dehors des 
marchandises sèches.

Lo tout acheté des manufacturiers et des 
premiers fournisseurs, ce qui lui permet de 
vendre A grande réduction, aux coi dit ions 
les plus avantageuses.

JOSB1I4I IMUEXT,
17, rue St-Jncque» 
Basse-Ville, Québec.

2 n______lm______________________

Traverse de file d’Orléans
%.
.^

LE VAPEIJK ORLEANS
Capt. Bolduc

A gartir de lundi, le 
ment, fem ses voyages c 
nouvel avis (le temps et 
permettant) :

laissera"
L’ILE "

5 15 a m 
8 00 a m

10 00 a m 
1 30 p m 
3 30 p m 
5 45 p m

LE DIMANCHE
11 30 a m 1 00 p m

1 45 p m 2 30 p m
3 15 p m 4 00 p m
5 00 p m 6 00 p m
7 00 p m

Touchera A St-Joseph en allant et venant. 
Les jours de fête, un voyage 6e fera do 

Pile A Québec A 8 b. du matin.

AVIS
D/rtis l'affaire do

DUNCAN PAGE
du Petit Métis,

Insolvable.
Le failli nous a fait cession de scs biens 

pour le bénéfice de ses créanciers ; toutes 
personnes ayant des réclamations contre 
cette succession sont requises de les pro­
duire sous le plus court délai possible.

N. RIOUX,
JOS. AMYOT, 

Cessionnaires syndics. 
N. Rioux, 92 me St-Paul.
J. Amyot, 38 rue St-Pierre.

3 juin

QUEBEC-CENTRAL
ARRANGEMENT D’ETE

Cette magnifique ligne Ogt composée des 
steamers de première classe suivants, savoir.

QUEBEC et MONTREAL 
Le QUEBEC, Capt. NolftOn, partira du 

quai Napoléon tous les Mardis, Jeudis et 
Samedi . A 5 heures P. M.

Le MONTREAL, Capt. Roy, partira du 
quai Napoléon tous les Lundis, Mercredis et 
\ endredis A 5 heures P. M.

Arrêtant A Butiscan, Trois-Rivières et 
orel et arrrivunt A Montréal de bonce 

heure le matin.
Entre] Montréal et Toronto

— LES STEAMERS---
CORSICAN, PASSPORT, ALGERIAN 

et CORINTHIAN.
En do ces steamers quittera TOUS LES 

JOURS excepté le Dimanche, le Bassin du 
Canal, A 9 heures du matin, et Lachino A

rV"»

Sous contrat avec le gouvernement du 
Canada et de Terrcneuvc pour le 

transjxyrttb's malles Canadien- 
nés ci des Etats-Unis.

CNETTE LIGNE se compose dos puis­
ez sauts steamers en fer de Ire classe 

suivant*, bAtissur la Clyde, A double engin. 
Ils sont construits par compartiments étan­
ches, mii passant les autres en force, rapide» 
ut confortable», renfermant toutes les amé­
liorations moderne» que l’expérience prati­
que p ut suggérer et ont fait la plus courte 
travers \

Vaisseaux. Ton. Commandant.
NTMIDIAX.............. G100 (en construction)
PA RIMA N............... 5400 Capt James Wylio
SARDINIAN............ 1050 Lt Smith, R N R
POLYNESIAN..........4100 Capt J Ritchie
SA RM A TI A N...........3G00 Capt J Graham
CI R(JA SSI A X............ 4000 Capt.WRclmrdhon
PERUVIAN..............3400 Capt R II Hughes
N O VA St ’< ZTIAN... 3300 Capt Hugh Wylie 
CASPIAN..................3200 Lt R Barrett,RN R

l’arrivée du train qui part de la gare Boira- HANOVERIAN. ... 4000 Lt Thomson,RNR
venture A Midi pour

TORONTO
et les ports intermédiaires, opérant un rac­
cordement direct A Prescott » î P.iockvi!lo,et 
avec loi chemin» de fer venant d Ottawa, etc.

A TORONTO
avec les chemins de fer qui conduisent dans 
rouent.

On peut *e procurer des bille*» d» pissagt

CART1IAUKNIAN .4000 Cupt A Mm nicol
... 4000 Capt R P Moore 
.. .3531 Capt J G Stephen 
... 3434 Capt Barclay 
.. . 2700 Capt .1 Ainbury 
.. .2700 Capt D J James

PRUSSIAN.............. 3000 Capt AM* Dougull
SCANDINAVIAN..3000 Capt John Park 
BUENOS AYKEAN.3800 0„.,t J Scott 
COREAN.................. inoo Capt C J Mciisie»

SIBERIAN. .. 
NORWEGIAN 
HIBERNIAN. 
AUSTRIAN .. 
NESTOR! AN.

et dos cabines chez R. M. Stocl i: g,vî -A-vh GRECIAN................ 3G00 Capt CELcGallnis
riiétel St-Louis et au bureau de a coupa- MANITOBAN .... li 50 Capt R <'uiTtiiher» 
gncO) quai Napoléon.

A. DESFORGES, 
Agent.

CANADIAN.............2000 Capt John ICerr
PIKENICIAN.......... 2S00 Capt John Brown
WALDENSIAN___ 2G00 Capt W Dnlziell
LUCERNE.............. 2200 Capt W S Molli
XEWFOUNDLAN1)1500 Capt J Mylius
ACADIAN.............. 1350 Capt F McGrath
La route océanique la plus courte entro 

F Amérique et 1 Europe, (cinq jours seu­
lement d’un continent à l'autre.)

jasq
xirronstances le

QUEBEC 
G 15 a m 
9 15 a m 

11 30 a m 
2 3Üj> m 
4 45 p m 
G 45 p m

Excursion a Boston
UNE GRANDE EXCURSION pour Sher­

brooke, New Port, Mcinpliremagog, Port­
land et Boston aura lieu le

2 JUILLET PROCHAIN
Le» billets d'excursion seront bon» poul­

ies 29 ct30 JUIN par train régulier du Qué- 
l>ec Central, ou h 2 juillet à V heures a. ni. 
par train spécial, ainsi que par le Grami- 
Tronc, A 11 heures a. m., le même jour.

Retour lo ou avant le ONZE JUILLET.
Le» excur»ionni»te»qui demeurent le long 

de la ligne Intercolonial, de Carolina à Lé­
vis, pairont pour aller et retour le prix d'un 
seul billet, pourvu qu'ils achètent leurs bil­
lets d’avance pour b- montrer aux agents 
des station» respectives.

On pourra se procurer des billets A Que­
bec chez J. H. Michaud, rue Hous-le-Fort, 
BaaflfwVillo, J. H. K. Phixmmdon, rue St-Jo- 
seph, St-Roch, A. O. Raymond, rue delà 
Fabrique, F. Béland, tabocconiito, rue St- 

et chez T. D. Chipman, agent du G. 
T. R., ruo St-Louis. A Lévis, chez A. E. 
Demers, au dépôt de 1'Intercolonial.

Voici la liste des prix de Lévis, aiier et 
rwtour :

Lévis A Sherbrooke......... $2
,‘ au lm1 Memphrenmgog 3
“ A SUJohnsbury............  4 75
“ A Port land.............. G 00
11 A Boston via G. T. lt. 9 00
u “ via Passumpsie 10 00

Le» courses annuelles qui ont lieu 30 
juin et le 1er juillet A Sherbrooke sont une 
bonne occasion pour les excursionnistes qui 
se rendront soit A Sherbrooke ou A toutes 
autres places ci-haut mentionné»."

C'est la seule occasion de ce genre qui 
sera offerte cette année. •„ Par couséquont,ne 
l'oubliez jwiH. A Boston pour le 4 juillet 
prochain.

25 juin

LIGNE DE LA MALLE DE LIVERPOOL, 
LONDONDERRY. QUEBEC ET 

MONTREAL
lJZ

Liverpool
1>C

Derry j Si ramer s
Dr

Québec

10 avril. 17 avril. Saumatjan. .. 8 mai.
2 3 »< • 24 li Puf. VN KSI A X .. 10 «
30 « 1 mai Circassian .. 23 “

7 mai. 8 K Parisian .... 30 «
14 “ 15 « Peudvian. ... G juin.
21 u •19•• m* U Sardinian.. .. 13 “
28 “ 29 U Saumatian .. 20 «

4 juin. 5 Juin. Polynesian .. 27 «
11 •« ! 2 n Parisian .... 4 juillet
18 «• 19 u Circassian.. . il «
25 « 26 « Peruvian. ... 18 ••

2 juillet 3 <è Sardinian.. .. 25 «
V Viz de jHwmge de. Québec

Cabine........... . $60.00, $70.00 et $80.00
^feloti le confort.)

Intermédiaire........................... ........... $30.00
Entrepont............................. A prix réduits.

50
75

SERVICE DE "GLASGOW, QUEBEC ET 
. MONTREAL

5 f

A partir de LUNDI, le 29 JUIN 1885, 
les convois circuleront comme suit :

UNE AFTKE PREUVE
de l'efficacité de I Eau Minérale des 

célèbres sauras de St-Léon

Louis Ley„M°ur, D. ltlondenu, J. Mur.îliy’ 
v n°n Dnmiwe <-'aroni I>»uis Di en]’
Sur. rcIlctier.Tli. Leb-I. ’
' able de mfraiebissements :_Mme Vvc
D,: "ùfe FraSCr’ a Diünne*

•saulniers. 
(Signé)

20 juin
F. X. L. BLAIS, Ptre,

Curé.

PUBUC
mettoi>* le publie en garde contre 

-crtnmes pereonnea qui offrout on vente des
l’Fnn vr0ÂnUiC*Jet fllIi,fl6e8comme Étant de 

Lan Minérale do St-Léon. Cette eau célô-
’r,e ost rt«>nmie pour posséder ilann cer. 
la us cas des vertus curatives que ne pos- 

“■ «Ueune autre eau minérale.
,'>ns av"«*»piw on même temps les per-

aa Àrq'"iV';'.Uk',1,,'liusl ,lu 1,1 Prétendue 
tm-rale de St-Léon qui n'est pas au-

"tique, ([uo nous allons prendre contre 
Uts procédures légales.

GINOUAS, L VNGLOIS & CIE.
- Agents pour le Canada.

«^•CERTIFICAT-®*
MM. G 1x0 a as, Lakolois a Cik,

Depuis nombre d'années, je souffrais de la 
terrible maladie de la Dyspepsie A un tel 
point que ne pouvais manger de viande de­
puis près de deux an».

Ayant lu les différente» guérisons obte­
nues par l’usage do l'Eau Minérale St-Léou, 
j’ai comment t à on boire suivant la ma­
nière prescrite dins vos annonces, j’en fais 
usage depuis un mois, et maintenant je puis 
manger de la viande, j'ai bon appétit et je 
deviens plu» fort de jour en jour.

Je mo fais donc un devoir do recomman­
der cette eau merveilleuso A tous ceux qui 
souffrent de la même maladie

Je suis avec reconnaissance,
Votre très honoré,

LEVY RECIO, 
Agent général d’impression», 

61, rue Grant, St Roch. 
lflfr_Cctto eau doit être prise A jeun pour 

la constipation ou purgation et après les re­
pos pour la Dyspepsie ou indigestion.

Un approvisionnement frais reçu aujour­
d'hui.

G1NGRAS, LANGLOIS* CIE,
No 3. Fort Dauphin.

20 juin lm

Départ de Sherbrooke 
pour Jonction 
Beuucc, Lévis et 

Q né bec.................... 7.45
P. M.

Arrivée'A Jet. Bcauce.'ll.50

Mtxfe.

MARCHANDISES
A RAS UUIA

De Glatgow Steamers
tfe Montréal 
le ou vers lo

LG avril.
23 «
30 «

7 mai.
14 «
21 «

INkstokiax........
Oahtfiaobniax. .
SlHHRJAN................
Nouttroian..........
Grecian............
Buknos Avrhan.

V.Ig.Londrca 
9 mai.

16 «
23 «
30 “

7 juin.
SERVICE DE LONDRES, PLYMOUTH, 

QUEBEC ET MONTREAL
Dr Don irr*

cia Plymouth
De Montréal

Steamers le ou ver» lo

Voir ligne de 
Glasgow
30 “
14 «
28 “

NESTONIAN........
Corkan ................
Canadian.........
Nkktoria s...........

2 mai.
16 «
30 ^
13 «

tcç^Lrs lits sont invariablement payables
d'avance.

Un médecin expérimenté se trouve dan» 
chaque steamer.

7.00
P. M.
4.00

Arrivée A Lévis........
li A la Traverse. 

Départ de Québec 
pour Jet. Bcaucc, 
Sherbrooke et dif­
férent» endroits do» 
la Nouvelle Angle- 
terro

Départ de Lévis........
Arrivée A Jet Beuucc. 
Départ JcLdc Beauce 
Arrivée A Sherbrooke 
Départ de Lévis pour

St Joseph..............
Arrivée A St Joseph.. 
Départ de St Joseph

pour Lévis.............
Arrivée A Lévis........

2.10
2.an

1.45
2.15
4.15
4.15
8.15

Nous attirons une attention toute spéciale 
sur les lots de marchandises » Im.i, marché 
suivants, achetés A une très grande réduc­
tion.
Couvrepicdft blanc* $1.75 A $3.25 . .
RoiU'Iioits de til ourlé» pour Dames 75 i neuf heure» du matin, 

et» A $1.40 la douzaine.
Quelque* loi* «rKtoll'e* rt Ko-

li<» d'Kté A lion marché 12j et* A 20 et»
Colielsde Fil Ci .Mousseline bro­

dé» ponr enfants.
(«jiiiIm do Kid S rauruis pour Da­

me», 55 et», valant $1.10.
Chapeaux île Faille, rond» et fermé»

25 et». 50 et» et G0 et», de bon gofit et 
qualité, A moins de la moitié de la va­
leur.

*®“000 Verges de Tapis Tapis­
series A un tel bas prix que le public 
en est étonné.

Connaissement»direct» accordés A Liver­
pool et dans les port» du continent pour 
toutes les partie» du Canada et de» Etat» do
1 Ouest.

Un bateau avec le» malles et le» passagers 
pour les steamers de la malle do Liverpool 
laissera le quai Napoléon chaque sein edi, A

GLOVER, FRY à CIE.

Le départ des trains * J fait aux heure» du 
“ Eastern Standard.''

Un quart d'heure est alloué ponr le goûter 
A ! Jonction de la Benuce.

11 y a RACCORDEMENT certain A Sher­
brooke avec le» convois du Posumpsic et 
Grand-Tronc pour aller A Boston, New- 
York, Portland et toutes les villes de la 
Neuve lie-Angleterre. A St-IIenri il y a 
raccordement avec 1 Intercolonial pour gc 
rendre A la Rivière-du-Loup, Cacouoa et 
tous les endroits des pro vin ces-Mari times.

Chapeaux 
de Feutre

Imposition do toutes va­
riétés et de toutes for­

mes en feutre et en
.soie

.... . ........................ .......... t_ ........... Seul» agonts A Québâs pour le» célèbre»
A Québec il y a raccordement avec lo clic-1 fïl I’ * CO et
min de fer tin Nord pour St Léon et tou» i u, *. ' ,v
les endroits au-dessus do Québec. ! . °*r,; *^onuon est dome pas être en reste

Bureau général pour les bill, t» vis-A-vis i 'Icj:”n «v. e no, concurrent».
P Hotel St Louis. * eue* examiner notre ninr-

JAS. U. WOODWARD, j «‘«^Hdises et nos prix.
Gérant-général * i RE^V <V CO.

5 vril 3 m

Pour plus ample» détails, s’adresser A
ALLAN,RAE a Cio.,

Agent,

Pension d’Ete
LA MAISON DE PENSION DE

M. CYRILLE REÇOIT
I)E DESCHAMBAULT

la plus confortable comme la plu» connue 
de cette paroisse, est ouverte aux familles 
qui désirent passer LA BELLE SAISON A 
lu campagne.

Elle occupe lo plus beau site «le 
l’end roi t et a fi mine iibc avantage d'être 
A proximité du bateau et des chars.

On pourra louer une partie do cette mai­
son pour la saison.

29 mai jno________________

Vient d e paraître :
Lo premier volume des

SOUVENIRS D’UN DEMI-SIECLE
ou Mémoire» pour servira 1 histoire 

contemjMiminc 
Par J. G. BARTUE,

auteur du Canada rcconyuii i»tr la Erunce.

Prix du 1er volume - - $1.50
En vente à Québec, liu bureau de L’Elec­

teur 5 chez MM. J. L. Filteau a Frère, li­
braires, in».* Buudc; E. Vincent, libraire, ruo 
St-Jenu (hors thur») et rue St-Paul, Basse- 
Ville ; Drouin * Frère, libraire, nie St Jo­
seph A St-Rocl».

13 juin jno



L’ELECTECJR
— Là ! «lit-il, la voilà qui ronfle!...........

kV«mi»èn«*nû.jt*y Elleest bien dévouée...........
:u«n© c*'0 e4t vieille et avec mon argent, je 

en avoir une mitre plu* jolie, et plu* 
j. une___ uni sait ? peut-être pourrai-je fai­
re un Ocâu mariage ?

Mme Hunoié continait à ronfler....
—Je seruis stupide, au bout du compte, 

de m embarrasser doucette vieille.... quoi ? 
hile non plus ne peut rien dire. N est-ce 
pas lu première compromise ?.... Peuli !... 
M-»i. j’ai un avenir. Je ne quitterai décidé- 
ta at pas la France. .l’achèterai des terres 
en province, je ferai de la popularité, Je me 
ferai élire conseiller municipal, conseiller 
général, député. “ M . Loyal Fruucœur, dc- 
putô l *• -h ! qui suit, avec un peu d'intri­
gue............Il y u des ministres qui no me
valent pas.

Un violent coup de sonnette Interrompit 
les rêves de grandeur de M. Loyftl-Fmn- 
ccBur, Mme liohoré,rêve»liée en sursaut,bon- 
dit dans son fauteuil. Marquis,le carl in,écla­
ta en aboiements furibonds.

' M. Loyal-Francœur réunit rapidemèut 
tous ses papiers et les serra dans sa poche.

—Va ouvrir, bibiche........... dit-il à demi-
voix. #

Il disparut dans la cuisine. La sags-fem- 
irui alla eu grommelant tirer les verrous... 
Kilo aperçut ht tête blême et la maigre sil­
houette du petit commis bossu.

g S S g g S S s-s ? S f 3 S SFEUILLETON PE L'ELFCTl rasn:$
O O c

NEVEU sTRICOCHE ooo
ooo

ooo
OOO

N E W - Y OR K
BVB TA1LLB-PA1N

MSB EX 1810

(.Vuilf) mou *iJ UH A

LEGRAND DOCTEUR DIO LEWi
soy OI'INtON' KXPHESSKJ

A U-K EL A A U-DELA

62 00 0b 2.0 0 0
Los témoignages si directs de profession, 

do la faculté, de médecins éminents et de 
tant d’autres personnes intelligentes et ho­
norables en favour du WARNKB’S SAFE- 
CUltE m’avaient grandement surpris à me­
sure que les meilleurs journaux reprodui­
saient ces attestations dans leurs piincipa- 
sey colonnes. Commwje connais plus d un 
dw ces messieurs, la lecture de leurs témoi­
gnages mu donna l'idée d'acheter quelques 
bouteilles du WA UN ERS SAFE CURE 
afin de l'analyser. Mieux quo cela, j’en pris 
moi-même, ayant soiu de tripler la dose 
prescrite. Je m'assurais ainsi que ce remède 
n'a rien d'offensif. J'ajoute mémo en toute 
franchise que j'en ferais usages'll m’arrivait 
de souffrir des rognons. De fait, la médeci­
ne s’arrête toute déconcertée et est obligée 
de confesser son impuissance eu présence 
de plus d’.un cas de mal des rognons. D'au­
tre part, les attestations du centaines «lu 
personnes dignes de foi et en possession de 
toutes leurs facultés ne laisse guère à dou­
ter que M. IL Warner ne soit tombé sur 
l’une tic ces heureuses découvertes auxquel­
les l'humanité soutirante doit parfois le sou­
lagement.

EN USAGE SAGE

RESOHHES B.VXS TOIT LE MOMIE

POUR LE SON ET LA DURABILITE
LKS MKÎLLKCULH^COMUJ.I AifcuUS 

LC 110 CENT
COMME Pianos ü <(nems Carrés vi Droits

'crivez pour les catalogues illustrés et fa liste des prie./— Atiimul ! brute !.... s’écria Mme ilo. 
noré furieuse, c'est toi qui currilionnes 
comme ça 7

—Le patron est là ? demanda le bossu 
sans s émouvoir des Insultes du la grosse 
femme. Il en voyait bien d’autres, le pauvre 
garçon.

—Tu suit» bleu qu'il t’a défendu de venir
le relancer ici, Muyeux !............ Qu’est-«e
que* tu lui veux, à ton patron ?
v —C’est une affaire sérieuse............

—Entre, alors, sale Bosco ; tu vas en 
avoir une réception, dromadaire !............En­
tre et dépêche-toi............

Toujours avec son mémo calme, quoique 
sa figure blême se fût un peu contractée 
sous cette bordée d'injures choisies exprès

1TTE
SEUL AGENT POUR LA PROVINCE DE QUEBEC,

1676, RUE NOTRE - DAME, MONTREAL, 1676

57. RUE ST-PAUL. 57en font mourir les autres ! Aussi l’ami fidè­
le de Mme Honoré Bruussel se complaisait- 
il dans l’examen do son dossier.... tous ac­
tes authentique-* ut par conséquent valables.

—Parfait ! admirable 1 reprit de nouveau 
M. Loyal, sa lecture terminée. La chose est 
toute naturelle, tout cela coule de source.

—Est-ce que tu en as encore pour long­
temps, chéri ? demanda Mme Honoré, en 
levant le nez de dessus son roman.

—Laisse-moi tranquille !............
c ù en étais-je............

—Tu disais : cela coule de source 
—Ah ! tu m’écoutai « donc !
—D.une, je voyais que tu t'animai 

celaju inquiétait, parce que, quand tu t ;*x 
cites comme cela, cela te rend malade 
veui-tu que je te hisse un petit grog \ ... 

M. Loyal-Francœur eut un sourire de pi
tié vaniteuse............ *

—Dire que j'ai associé
murmura-t-il............Dire
«le cette vieille vulgaire h
lion nuire !............

—Qu'en dis-tu, poulot 
Mme Brousse), un petit 
hein ? C’est du velours, pi 

,—Fais ce quo tu voud 
Loyal, un peu touché par cette attention.. 
pm> reprenant le cours de s*\s idées, il re­
commença :

J'ai eu une bonne veine dé tomber >ur 
ce comte original et paladin. Il a ùit K*-»
deux tiers de ma besogne...............Je les «ri
vus hier, le barbouilleur et lui............
avaient l’air furieux. Le comte paladin i 
cru remplir un devoir et atout dit ù 1 au­
tre.... S'ils c«uiservalent le moindre doute, 
la disparition «le la petite compléterait leur 
édification. Enfin, au besoin, j’ai le petU 
dossier ci-contre, que jo leur ferais présen­
ter pair qui de droit.*Muls je n’purai pas be­
soin de cela. Le mariage csf rornpu, nrchi- 
rornpu.... donc, je n’ai qu’à ue présenter 
chez ta princes* pour toucher les picnil- 
I«>ri“.... Deux cent mille franc*, c’est Joli. 

C’est vrai que j'ai eu 
habilité et des frais, i

Mme Honoré avait terminé les d ux 
grogs. Malgré ses airs dégagés, M. Loyal- 
Fmncœur huma le sien avec une véritable 
béatitude. Puis il reprit son monologue 

— Maintenant voilà la petite perdue, 
je la ferai ramener un nid paternel par Vic­
tor............ le père «le son enfant. S'il est ma­
lin', ce gamin-lu, il a une belle balle en 
main : le vieux colonel «loit être à cheval
sur les principes............il lui donnera la
main de la belle abandonnée........... cinq
cent mille francs de dot. Eh ! eh !.... je 
crois qu'il pourra bien m’en donner la moi­
tié, ce crnpaud-lh............ quand jo p«*h'J“
qu'il ne tenait q*t’t\ moi de le coller en cour 
Ü ASsisesct que je vais le taire un bourgeois 
ri« hi Ai me ..»%•«

Cela me fera encore, au bas mot. dix mil­
le livres de rentes....

—/Tu travailles toujours, bijou ? d man­
da Mme Brousse]. Alors, jo vais faire un pe­
tit somme.

__Dors, ma bibiche, dors, dit patcni. !!e-
meht M. Loyal jen se levant pour <1 ;> ■* ?. 
un baiser sur la figure rougeaude et barbu 
«le son amie.

—Deux et deux font quatre............reprit
l'agent on se rasseyant.... Restera 'o petit 
compte » régler avec la prince.ut.

Il fouilla dans sa poche de côté et en re­
tira au portefeuille.

__Pour que la con juête «le ce portef uil-
le ait nécessité la mort d’un homme, dit-il 
en devenant sombre,il faut qu’il soit bien 
important. Or, le portefeuille, pour lequel 
nous avons fait tuer l'homme, c'est moi qui 
l'ai, c'est avec moi qu'il faudra compter 

Un secret qui-vaut un assassinat, cini 
cent mille francs, est-ve trop ? Non, vrai­
ment. Et puis la petite dame est assez ri­
che pour faire ce sacrifice............ Donc qua­
tre et cinq neuf—neuf cent mille francs que
j5 tirerai do cette affaire............C cst dom-
mnsre. «îuo ie ne naisse aller au milion '.Mais

En face de MM, J. B, R>

Spécialité lie riche** <’onfi.serlcM importéoM.
Assortiment complet et varié de sucrerie*

Mélanges, Pastilles, Chocolats, Gum Drops, Bonbons français, Caramels, Jujubes, etc., etc
PEPPERMINT FORTE ET EXTRA-FORTE XXX

î <f* Cxe

Vovon BISCUITS reçus Journellement de la maison Viau 
«V Frères comprenant -lîi <11-1* ntes sortes.

PKEXEZ GAKDE : Le maeebé é tant inondé de confiseries contenant des 
ingrédients très nuisibles ù lu santé, je choisis l’occasion pour informer mes nombreux 
clients que tous les articles sortant de mon établissement sont absolument et parfaite* 
nient hygiéniques. Mes prix sont les plus 1ms «In marché*.

vie à col 2 avril

IXALISEl'un mil

CELEBRE BIERE ET PORTER LABATTpropre
dema

Mai© ait moment «le verser, il se ravisa.
—-Ah ! non, dit-il, c’est mon verre....
—Je nui j ms horreur de vous, patron....
—.(Je n «rsi pas cela, c’est «juc tu commi­

ttal-mes pensées.... Bibiche, un verre 
! Mane, ma poule l............

Bïbiche »c leva en lançant au commis un 
j regard irrité, prit un verre dans une armoi- 

: • et le jeta, plutôt qu’elle ne le posa, ©tir
la table............puis elle ««; rassit sans mot

| dire.
Elle ne te gâte pas, mônqmuvro Zidore,

, dit M. Loyal en riant. Mais ça ne fait rien,
; elle t'aime tout «le même, au fond, vu...........
! N est-ce pas, chérie, qu'au fond tu l'aimés 
î bien ?

—(’a ne serait pas ù faire, un monstre pa* 
! reil.

—C'est bon, c’est bon. Allons, petit, ava­
! le. et en route !

Lv bosüii prit le verre à demi-plein. Sa 
muni tremblait. Il regarda une minute la 
truaparenec et la couiour «lorêo «lu liquide; 
puis, comme si un ressort se tût détendu 

j tout dun coup en lui. il le lança en qucl- 
1 «jue sorte dans sa bouctie et l'avala «l'un 
: seul trait- Une plaque «le vermillon monta 
à sus pommettes blanches, il eut un petit 

I trissounemcnt.
marmotta-!-

vilain t 1> E I. O A !> O X . <D X T.

Par le Revd P. J. Ed. PAGE, Professeur de Chimie de l’Universite-Lavî\
Québec, 4 mai 18S5.

J’ai fait l’analyse de la Bière INDIA PALE ALE, fabriquée par Joirv Laiiatt, Lon- 
«lon, Ontario, «‘tnbôutOilltq pi:i M. N. V. MONTREUIL, Québec: c’est unè bière légère 
contenant peu d'alcool, d'une saveur délicieuse et très agréable, d'une qualité supérféhre 
et pouvant rivaliser avec les meilleures Bières importées tant Anglaises qu’Américaines.

J’ai aussi analysé le Porter (XXX BTOl’T) «le cotte même Brosserie qui est dVrceh 
lcnto qualité, su saveur est très agréable, c'est un tonique plus éuergiqué que la Bière pré­
cédente, ear il est plus riche en alcool, pouvant être Comparé avantageusement avec tout 
Porter importé.

Ces Bières et Porter «b? John Laiiatt, «le London, Ontario, Mont fil briqués (1C4 
meilleures qualité» «l'oi^e et de houblon, elle» ne Cou tien lient 
uiiemi ingrédient nuisible A lu sauté.

S*. JL KD. IMUÉ.
Professeur do Chimie, Uni veraifé-Laval; Québec.

Le public1 est prié «le se défier «les contrefaçons ou substitutions.

N, Y, MONTREUIL, seul agent, 179, rue St-Paul, Quebec.

/ ^ * C

LOTERIE NATIONALEJe la r

le CUBÉ A. LABKLLI
IXCIEXXI Ferronm !VALEUR DES LOTS MAISON MONTCALM- 850.000.00

S10.000.00 
. . - SI0.000.00 
83,500.00

Première série 
GROS LOT : 

Deuxième série 
GROS LOT : J. IL Ml il ME II■ ■C’eut ben, bon, bon

— Et maintenant, file t«m nœud ! cria M. 
Loyal en ouvrant la porte.

Isidore partit en courant. M-Lovnl-Frnn- 
cœur, après avoir déposé un baiser solennel 
•air le front couperosé'de Mme Honoré 
RrousMd, le suivit tout doucement. Dans la 
cour no 13, le coib'to de Pringy faisait avec 
impatience le pied «le grue Le petit coin- 
m ; ^ lui apparut comme un ange sauveur.

—.Lutin, vous voilà !...........  dit-il.
—Oui, «loime/.-voiih la peine de monter, 

ie patron doit être déjà là-haut à vous ut ten-

Le Deu
CABINET DE LECTURE PAROISSIAL

Vis-à-vis le Séminaire à Montréal

MERCRFJR; le 15 «It’ILLKT
A’HEU.X I1KUKES I*. M.

s-o rr

Si I«3 tirage ne peut sc terminer lo 15, il se 
continuera le» jours^suivants à la même 
heure.

Hatez-vous d’acheter vos billets
cour DU BILLET

Première série................................ . $1.00
Deuxième série.................................. -5 cts.
Pour obtenir des billets, «’adresser soit en 

perçonfie, «oit par lettre» enregistrées, au se- 
« rétaire, S. K. LEFEBVRE, No 19 rue .St- 
Jftcques, Montréal.

Envoyez 5 cts pour port et enrégistreim nt 
«K* l'envoi «les billets (Etats-Unis, 8 cts.)

La liste officiel 1«* des numéros gagnants 
sera transmise le 20 juillet à touto personne 
qui en fera la dp man do et enverra un tim- 
bri*-p«*ste de 3 cents.

18 jm-ii lui

CAFE MONTCALM HOTEL
36, ItUE ST-LOUIS, HAUTE-VILLI

L?im'h a toute heure

Z. ROGER.
Propriétaire

—•Bah ! par où donc serait-il passé ?
—Oh ! il y a une entrée particulière.
— Tiens, c’est vrui............rue Chnnoine.s-

-e............Je l ui lu *uir le prospectus, mais
je l'avais oublié. Alors, je vaille trouver 
là-lmut T

—Certainement.
Le petit bossu escaladait avbc une rapidi­

té fébrile les degrés «le pierre. Le comte 
avait peine à le suivre. On arriva à la por­
te «l'entrée. On pénétra dans le salon d at­
tente. Là, le commis arrêta Pringy. Il alla 
à son pupitre et sonna. Puis il colla son 
oreille à la fente par laquelle il passait d'ha­
bitude les lettres «le convocation. Après 
ù voir é .'otite un instant, il revint pré* «le 
Pringy.

—Il n'est pas encore prêt, lui 
bas à l'oreille.

-*-Co mine ut prêt ?
—.Pas si haut. Vous-étes un brave hom­

me, vous 1............Je vous expliquerai cela.
— Mais encore....
--Chut___ voilà qu’il remue. Si vous

voulez, noil© nous reverrons. J'en aurai «\ 
tous «lire............

Parlez donc, que faut-il pour cela ?....
—Chut, chut, il ouvre !...........

permettent d'offrir nos effets à des coD(U* 
tions de prix tellement avantageux que
ATous défions toute compétition pour

prix U qualité,
Les acheteurs trouveront dan* l’établi pe­

inent lo plus grand assortiment que l°p 
puisse «lésixer dans la ligne de 
FERUOXNKIUE ET QUIÿCAlLLKlp 
Tel que Clous, Tôle, Ferblnnc, Vitro», I ob­
tures. Poêles, Outils, Pondre, Fer en hirre. 
Acier. Ressorts Huile, Mastic, Forrun» 
maison, Plomb, Cputeïlcrio, Articles de ta­
blette en généml, etc., etc- 

V..............;«:. - AUSSI -
UN FON DS DE BANQUEROUTEaehetej 

à 50 ceiitx dans la piastre 
montant «le $15,000 qui fiera vendu M-1 
prix sans précédents.

Nous invitons sj>écittlemcnt mefifiieurs W 
Charrons, Forgerons, Entrepreneurs et w- 
chands à venir nous voir. Nous leur Fc 
mettons pleine et entière satisfaction.

>T. B..—Nous répondrons toujours 
plaisir aux personnes de la campagne °'} 
la ville qui voudront avoir des information 
sur le prix de nos effets.

BANQUE UNION
1>U RAS-OAXAM

L’assemblée générale annuelle dos action­
naires «le cette institution aura lièniiu «iégo 
de lu Banque en lu'olté de Québeo,1 LUNDI 
le SIXIEME JOUR DE JUILLET 1885. 
Lo président prendra le fauteuil à midi.

Les livres «le transfert seront fermés du 
1S au 30 juin inclusivement.

Par ordre du bureau,
P. MacEWEN,

Caissier.
Québec, 30 mai 1885* fis

dit-il tout

L'ELECTEUR
JocnXAL QcOTimKN kt Hkbdouaüaihk

ORGANE DES LIBERAUX 
du dtfttrict de <|iiebcc

Edition quotidienne.J
Un an...................................................... $-100
Six mois..................................................  2.00
Trois mois..................................................... LOO

Edition hebdomadaire
Un an......................................................  $1.00
Mx mois .......... ..*«•• »••• « 0.50
Trois mois....................................................... 0.25

tf&TLt prix de l'abonnement est strictement 
payable d avance.

Je, Kouusigné, donne par les présentes avis 
public que je ne me rends plus responsable 
des dettes que (pourra contmcter mon fils 
Edouard Gagnon.

ADOLPHE GAGNON, 
'juin 1885.

A continuer
Baie St-PaulUn ronflement «on<ire do Mme Honoré 

roussel l'interrompit.


